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dans cette fournaise en fusion des nationalités, que ce serait la raine 
de la langue française dans le Nouveau Monde et que conséquem­
ment le Canada devrait rester Canadien. * C'est absolument l’idée 
que dicte la saine logique et c'est bien en harmonie avec ce que nous 
avons toojours pensé : l’annexion aux Etat-Unis serait le suicide de 
la race latine en Amérique.

Henry Bayard.

DISTRICT DU YUKON

(Les Cloches de Sainl-Boniface)

|E Yukon appartient au nouveau vicariat apostoli­
que du MacKenzie.

Il y a trois •missionnaires oblats et un prêtre séculier 
chargés de la desserte de ce district sous la direction d’un 
missionnaire, qui réside à Dawson. L’église a coûté, à 
l’heure actuelle, près de $40,000 dont $27,000 ont été 
données par Monsieur Alexandre McDonald, le roi du 
Klondyke. Les jolies peintures de l'intérieur de l'église, 
une belle cloche et un orgue magnifique sorti de la 
fabrique de Monsieur Casavant, à Saint-Hyacinthe, 
attestent et le zèle du R. P. Gendreau, et la générosité 
des fidèles. Il y a, en ontre, sur les bords des criques 
aurifères, quatre chapelles en bois et trois chapelles tentes 
ou en coton placé sur une charpente.

L’hôpital de Dawson, dirigé par les Révérendes Sœurs 
de Sainte-Aune de Lachiue, près Montréal, a coûté 
$100,000, et cette dette est presque éteinte. C’est le Très 
Révérend Père Gendreau qui y a appelé les Sœurs de 
Sainte-Anne.

Il y a une école catholique florissante et maintenue 
par le gouvernement. Le premier dignitaire civil du dis­
trict provisoire du Yukon s’appelle 
nom est l’Hon. J. H. Ross.

Il y a, au Yukon, un journal catholique ; bien que 
rédigé en anglais, on y trouve cependant des colonnes 
en français.

s appelle commissaire, son
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